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Editorial
Une équipe, des défis
Lin-Joël NDEMBET
Libreville / GabonLE 11 septembre renvoie, depuis 2001, aux événe‐ments, de triste mémoire, des Tours jumelles duWorld trade center de New York, aux Etats‐Unis.Comme pour conjurer la hantise imposée par cettetragédie, au Gabon, la date du 11 septembre 2015,vient de consacrer le nouveau gouvernement DanielOna Ondo. Cette équipe gouvernementale de 40 + 1,apparaissant, aux yeux d'observateurs et analystesdu jeu politique gabonais, comme une volonté d'AliBongo Ondimba de lui insuf"ler une nouvelle dyna‐mique à même de relever les dé"is qu'impose aupays la conjoncture née de la baisse du prix du barilde pétrole dont notre pays est producteur.Depuis son élection à la tête du pays en 2009, le nu‐méro un gabonais n'a pas raté une seule occasion,un seul rendez‐vous avec un peuple dont les at‐tentes ont toujours été fortes et pressantes. Qu'ils'agisse de rompre avec les anciens paradigmesdans la formation des différentes équipes gouver‐nementales, brisant la règle non écrite d'une Pri‐mature qui échoit à un ressortissant de la provincede l’Estuaire. Qu'il s'agisse de parvenir à un savantdosage entre technicité et compétence… pour lamise en œuvre de son projet de société. Ou encore,qu'il s'agisse de mettre "in aux inégalités, aux pra‐tiques déviantes, et d'assurer de meilleures condi‐tions de vie à une frange de compatriotes, les agentsde l'Etat qui en avaient besoin, en augmentant lessalaires, etc. Après avoir écouté son peuple, Ali Bongo répond,cette fois, à une autre de ses attentes. Celle de nom‐mer un nouveau gouvernement capable de prendreen compte ses préoccupations, de même que sa vo‐lonté ferme d'y faire face. Notre pays fait face à unecrise économique et "inancière dure consécutive àla chute des cours du baril, contraignant les autori‐tés à des ajustements budgétaires aux conséquencessociales qu'on connaît. Le président Ali Bongo On‐dimba y a fait face en mettant en place une politiquede solidarité nationale envers les couches les plusdéfavorisées, exigeant l'obligation de poursuivre lesefforts et mesures déployés en vue de l’accès du plusgrand nombre aux soins de santé, de renforcer lalutte contre la précarité et la pauvreté. Tout commeil a engagé le noble combat d’une insertion plus forteet active de la jeunesse. C'est un engagement sansfaille dont la "inalité est d'améliorer les conditionsde formation de cette couche importante de la so‐ciété. De même qu'une plus grande prise en comptede la femme dans la suite logique de la Décennie dela femme (2015‐2025). On ne saurait passer soussilence le dé"i d’une justice plus humaine, plus ac‐cessible et pour tous, avec l'exigence de poursuivrela mise en œuvre des réformes permettant à la so‐ciété d'évoluer vers un État de droit propice à l'avè‐nement d'un développement vertueux.Aux grands maux, les grands remèdes, dit un adage.Seul un gouvernement de combat s’imposait face àces enjeux. Ali Bongo Ondimba l’a bien compris enchoisissant des « guerriers » dotés d'un nouvel étatd'esprit pour mener la bataille du développementet du progrès du pays. Ainsi, à la différence des pré‐cédentes équipes, la nomenclature de cette équipe aremis au goût du jour une tradition consacrant lesrangs et fonctions de vice‐Premier ministre et deministre d’Etat pour des personnalités s'étant dis‐tinguées par leur travail, leur loyauté, leur "idélité etleur patience, qui sont des valeurs essentielles à lapromotion d'une société. Les compétences multi‐formes d’hommes et des femmes d’expériences,issus d’horizons divers, touchant l’ensemble desneuf provinces du pays, de même que des forces po‐litiques en présence, attestent aussi de la singularitéde ce gouvernement. Une équipe au sein de laquellese côtoient anciens et nouveaux dans un souci per‐manent d'harmonie, de partage, de savoir‐faire etaussi d'af"irmation de la sagesse, de vigueur, d'au‐dace et d'ouverture.Certes, à la prédominance du Parti démocratiquegabonais est marquée, une ouverture nécessaire àl'union des forces vives de la Nation dans l’œuvre deconstruction et de développement. Des acteurs po‐litiques issus de forces politiques diverses, desfemmes onze (11) au total  contre cinq (5) dans laprécédente équipe, ainsi que des jeunes constituentl'ossature de ce pan de l'Exécutif, au sein duquel lagent féminine jouera un rôle de premier plan auxcôtés des 1er et 3e vice Premiers ministres dans desdépartements érigés, entre autres, au nombre despriorités de l’action gouvernementale. La créationd'un ministère spéci"ique dédié à la formation pro‐fessionnelle et l'insertion de la jeunesse con"irmebien la place majeure de ce corps social dans la po‐litique déclinée par le président Ali Bongo Ondimbadans son mémorable discours à la Nation du 17 aoûtdernier. Il y a là une équipe et des dé"is. Au combatdonc !

Mise en place vendredi dernier, la nou-
velle équipe gouvernementale compte
40+1 membres. Moukagni Iwangou et
Jean-Robert Endamane qui avaient dé-
sisté ont été, numériquement, remplacés
hier. LE gouvernement de la République a étéremanié, vendredi dernier. Reconduitdans ses fonctions de Premier ministre,le Pr Daniel Ona Ondo a rendu publiquela nouvelle composition de son cabinetfort de 40+1 membres. Les désistementsde Jean de Dieu Moukagni Iwangou (ac‐tuel président en exercice du Front del’opposition pour l’alternance) et deJean‐Robert Endamane (RPG, majoritérépublicaine et sociale pour l'émer‐gence) ont été comblés, numériquement,hier, respectivement par  MathieuMboumba Nziengui (secrétaire exécutifde l'Union du peuple gabonais, UPG) etJean‐Sylvain Bekale Nze, du Rassemble‐ment pour le Gabon (RPG).Le nouveau gouvernement dont la mis‐sion est d'accélérer la cadence de la miseen œuvre du Programme stratégiqueGabon émergent (PSGE), compte en sonsein 11 femmes‐ministres contre 5 dansla précédente équipe. De même, le nom‐bre des ministres a également augmenté(40+1 contre 34+1). Cela dénote de ladétermination du numéro un gabonaisd’associer les hommes et les femmes detous les horizons (majorité républicaineet sociale pour l’émergence, l'oppositionet la société civile et privée à la gestiondu pays pour sa construction.La jeunesse, qui constitue un axe majeurde la politique du chef de l'Etat, béné"iciedésormais d'un ministère appelé à seconsacrer à ses préoccupations, notam‐ment, faciliter son insertion et sa forma‐tion professionnelle. Preuvesupplémentaire, si besoin en était en‐core, que le résident de la République ac‐corde une attention particulière à ce pande la société.Signes des temps, le nouveau gouverne‐ment Ona Ondo, compte trois vice‐Pre‐miers ministres et quatre ministresd’Etat. Le président du Conseil écono‐mique et social (CES), Paul Biyoghe Mba(ex‐Premier‐ministre) revient dans lesstarting‐blocks en qualité de 1er Vice‐Premier ministre. Deux femmes, toutesdynamiques, ont été nommées ministresdéléguées pour le suppléer dans salourde tâche de mener à bien la politiquede la santé, de la prévoyance sociale etde la solidarité nationale.Son retour, au vu de son aura réelle ousupposée dans la province de l'Estuaire,est jugé par certains compatriotes qui lequali"ient de “bête politique”, comme unplus aux côtés du chef de l’Etat. Idem dugénéral de Corps d'Armée FlavienNzengue Nzoundou dont la nomination,au poste de troisième Vice‐Premier mi‐nistre aura été positivement accueillie àLebamba (Ngounié).Il en est de même du Pr Léon Nzouba(Mouila), Alain Claude Bilie‐By‐Nze (Ma‐kokou) et Célestine Oguewa Bâ. Leurcome‐back passe pour être le fruit de laloyauté, de la patience et d’un rende‐ment politique continu sur le terrain. Eneffet, bien qu’éjectés des précédentsgouvernements, ils n’avaient pas pourautant baissé pavillon, mais poursui‐vaient allègrement leur engagement surle terrain. Défendant à hue et à dia la po‐litique du Parti démocratique gabonaiset l’action politique du président de laRépublique. L’ouverture pro"ite à l’Alliance démo‐cratique et républicaine (Adere) dontl'autre président, Florentin Moussavou
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a été promu à la tête du département del’Education nationale, au Centre des libé‐raux réformateurs (CLR) de Jean‐BonifaceAssélé et au Rassemblement pour le Gabon(RPG). En"in à l'opposition représentée parl'UPG héritière de feu Pierre MamboundouMamboundou.Il reste maintenant, à ceux qui ont été re‐conduits, opèrent leur retour, et font, pour

la première fois, leur entrée au gouverne‐ment de se mettre résolument au travail,pour poursuivre l'œuvre amorcée parleurs devanciers. La mission à eux assi‐gnée étant, de rendre effective, alors quepointe à l'horizon la présidentielle de2016, la politique du chef de l'Etat conte‐nue dans le Programme stratégiqueGabon émergent. 

Le Pr Daniel Ona Ondo,
reconduit aux fonctions de
Premier ministre par le chef
de l'Etat, Ali Bongo
Ondimba.
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Premier conseil des
ministres du
gouvernement Ona
Ondo III samedi
dernier autour du
chef de l'Etat.
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